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enj ý s'il doit par chàtinent mettre
un terme en ce lieu de mifêre à ma
inalheuretle vie ; vous, faints anges,.

qui fecourez l'innocent et l'opprinie,
fites parvenir ce papier 1 mon illufnrc
m:tree ; ellc Tiht coibien j'ai fouf-
fert pour fa gloire et pour fbn lervice.
et elle aura .iez de juftice et de piété
pour ne pas foiui'rir que le frère et les
enfans d'un honime, qui a donne à
P'lfpagne d'es richeries imnincllfes, et

<(up a ajoute à lès domaines de vaffes
empires et des roymunes inconnus,
foient reluits à ilanqur idu pain, ou
a vivre d'aunes elle verra, fi elle
vit, que l'ingratitude et la cruauté pro"
vouueront la colere célefte. Les ri-
cheffes que j;ii décoivertes appelleront
tout le genre humain au pillage, et
me fulciteront des vengeurs; et la na-
tion un jour foufrira peut-être pour
les crimes que conimettent aujourd'-
hui la méchancete', l'ingratitude et
l'envie.

ladap! de 1a de la Grande Breta.
gne ! d' Irande, de /a France, et d.r
E-t.ats Unis de L'Ameripe.

D Eu n r-. a c N r. r. -r e' ia d rl ..

D'après des releve's exaýs de la po-
ùiulation compare'e de la Graide-Bre-
tagne et d'Irlande, aux deux e'poques
de 1700, et de 1800, elle a prflque
doublé. . Au commencement du fiè-
ce dernier, cette population fe mon-
toita 8,604,000, 'Ivoir: l'Angleter-
re et le pays dle .Galles, 5,475,800,-
L'Ecofle, 1,04S,220--I'Irande, 2,
000,000--Jerfey, Guernfey, &c.
80,000. En 1.801,7la population de
ces mênmes c'tats s'e'levoit à • 14,
.90.),033, javoir :'Angleterre et. le
pays de Galles, a 9,16S,713--LJE-
tole, 'a 1,652i370-L'irlande,. 'a
'l,000,00-Jorfey, Guernf'ey, 'n 80,
000.

- .A PRANc..
O iiuve da les dcrnie* dif-

ours pononcés aude ères féintes
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du corps legiflatif par M. Dar'ü, al
des orateurs du gouvernement, fu.
la population generale de it Fráncý
fur f'es rapports avec la population iiii
litaire, fur la taille des habitinš des
divers departeimens, et fur l'efprii
plus o>u0 moins militaire 4ui les diftini
gue, eftimé par le nombre plus où
moins grand de foldats qu'ils fournis-
soient habituellement à l'armée, 'deÉ
notions pofitives et des faits curieux
qui nous ont paru devoir intérefftlè
les leftures.

Óà y lit que le iiombie des Ïiab-
tants te la Fi-ance, dans fon étendue
a&clile, cf évalue', pour les cent
deux de'parternens contincntaui:, à
trente-.deux millions. D'après cettë
dcnne'e, VI. Daru calcule," pal apz
proximation, qu'elle: peut être ki po
pulation militaire de la re'publiqluei
et un fe conformant aux principes¯dc
M. Mobeau, c'crivain qui s'en livre'
a beaucoup de rechèrclies frur ëttë
par'tîe de la natiflique,' il retraiche dé
la -male de la population, pour les
femmes, 1713 ; pour- les hoii-ns
au-defEcus de feize ans, 6 pou-
ceux au-dcfus de quarante ] -9; 'et
il trouve, après ces retranchemeñš
ce que la France, dahs lui cas de p'az'
ril imminent, 'auroirà choifir d'lthon
mes en fige de porter les arnies-

Mais dans 'etat ordinaiï-e, êt d'a-
près la loi fur la confcription qui n'ap-
pclle au fervice que des hioniies dé
vingt à vingt cing ans, ce nonbrd fè,
re'duit à environ un million de folda'ts
dans lefquels la claffe- dë vingt à
vingt un ans en fournit au noins 2Ót
mille.

Quant' à l ]le es és, des
obfervations faites dans les prov ipu'es
de l'inte'riàur' ont, fait colîmoître q'ueé
fur- 8 habitans, il.y a în ceé'libatair
ei âge dt porter los armes, de. là tail-
le dé cinq pieds. un pouccet au-deflu
fmi um de .cinq. pieds deu pouces
fur. 1, de d cr Pnieds i oispou
'ces fur 51 , un de cinq pieds (atrë


